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Assemblée Générale ORDINAIRE 
04/10/2019 

 

 
PROCES-VERBAL 

 
Présents :  
Membres du Comit® de Gestion de lôAPE 
M. David DOLEDEC ï Président 
M. Eric DUCROIX ï Vice-Président 
Mme Judy KAMAU ï Trésorière Adjointe 
Mme Izzat RAJAN ï Chargée de la Commission Maintenance et Travaux  
M. Paul WHITNEYï Secrétaire et Chargé de la Commission Communication 
M. Ghiorghis BELAI ï Membre du Comité de Gestion  
M. Dickens AWITI ï Membre du Comité de Gestion  
Mme Vanessa ADAMS ï Membre du Comité de gestion 
 
Membres de droit : 
M. Cyril GERARDON ï Conseiller de Coop®ration et dôAction Culturelle 
M. Benoît KEIREL ï Chef dô®tablissement 
M. Bastien SEIGNOLLES ï Directeur administratif et financier  
M. Antoine KOPP ï Directeur du primaire  
 
Parents membres de lôAssociation des Parents dô®l¯ves du LFDD 
(Voir liste émargement ci-jointe) 
Nombre de famille : 405 
Présents : 67 
Représentés : N/A 
Nombres de votants : 67 
 
Excusés :  
Mme Aline KUSTER-MENAGER ï Ambassadrice de France  
 
Absents : 
 
Invités :  
 
Traduction simultanée : Prestataire extérieur 
 
Gardien du temps :  Paul WHITNEY 
 
La rédaction du projet de PV est assurée par : Laurie PALUMBO ï Chargé de Mission auprès de 
lôAPE 
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Ouverture de la séance à 18h30 par David DOLEDEC.  
 
Monsieur David DOLEDEC ï Président du Comité de Gestion ouvre la session et donne la parole 
à M. Cyril GERARADON. 
 
Introduction de M. Cyril GERARDON - Conseiller de Coop®ration et dôAction Culturelle 
 
Lôambassade va soutenir lôécole.  Nous ne parlons plus de délocalisation. Le proviseur vient dôarriver 
de France.  
 
 
Monsieur KEIREL se présente ï Grande fierté dôêtre à la tête du LFDD. Il sôagit dôune première 
expérience ¨ lô®tranger. Il se dit ouvert et dans la communication. Il collabore depuis le début avec 
le Comité de Gestion pour que le LFDD sôaligne aux enjeux de lôAEFE.  
Il y a aura des changements, avec des projets ambitieux. 
Merci de la confiance des parents, à la pédagogie, aux enseignants très performants. Nous avons 
des professeurs agrégés, des certifiés, des professeurs des écoles.  
 
Félicitation aux élèves de Seconde et de Terminale avec un fort taux de réussite aux examens.  
Côest pour lui un honneur de piloter cet établissement avec le Comité de Gestion.   
 
BILAN 2018 2019 (voir présentation en annexe) 
 
Baccalauréat 95,83% de réussite avec un énorme taux de mention. Le LFDD est au-dessus de la 
zone Afrique. LôAEFE a un taux de 97,7% et la zone Afrique de 95%. Nous devons cultiver cette 
excellence et nous félicitons nos élèves. 
 
Brevet : 92,30 % de réussite ; Exceptionnel. LôAEFE est en train de faire un virage pédagogique 
que nous voulons vous proposer. Certains ne parlaient pas français en arrivant au LFDD et 
aujourdôhui ils sont diplômés de lôéducation nationale française.  
 
Pour la première fois au LFDD, les élèves pourront passer un bac section internationale cette année. 
 
Les études supérieures sont principalement suivies ¨ lô®tranger en France.  
 
Bourse : grande fierté. Chaque enfant dés lors que le LFDD le propose à la sélection peut prétendre 
à une bourse dô®tude en France pour accéder à une école de haut niveau, avoir des avantages 
avec le CROUSS qui permettent aux ®tudiant dôavoir des aides.  
  
BILAN RENTREE 2019 ï 2020 (voir présentation en annexe) 
 
La gouvernance. Les chaises sont disposées différemment, le Comité de Gestion est avec nous. 
Côest un nouveau mode de pilotage. 
LôAEFE lôaffiche : doubler les effectifs de lôAEFE et faire en sorte que dôici 2030, dans les 
établissements on accueille le plus dô®l¯ves non francophones. 
Nous avons eu une rentrée difficile. Nous travaillons sur le fond pour des solutions pérennes et 
fonctionnelles. 
Légitimité : nous devons vous prouver, dans quelques mois, les premiers résultats. 
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La Communication est le mot dôordre ; nous souhaitons communiquer sur la sécurité de 
lô®tablissement, nous devons appliquer les règles et sécuriser vos enfants dans notre établissement.  
 
Cette rentrée, nous avons 669 élèves. Côest un peu plus que lôann®e dernière. La majorité des 
élèves sont au primaire et à la maternelle. Ce qui est classique dans un pays anglophone. Pour 
rappel, nous avons plus de 50 nationalités différentes au sein du LFDD.  
 
Accueillir les kenyans est notre ambition. Nous voulons rassurer les parents et enfants non 
francophones dans leurs parcours de formation ï côest un vrai challenge pour nous de les retenir et 
de les rassurer.  
 
Il faudra réfléchir sur les conditions dôaccueil en maternelle et en primaire. Côest lôéquivalent dôune 
grosse école primaire en France.   
 
19 élèves en classe en moyenne au lycée, ce qui est confortable. Cette année, les élèves ne sont 
plus par série mais sur des menus de spécialités. Ils ont choisi trois spécialités en Première et en 
Terminale ils devront en conserver deux. Les élèves de Terminale passent pour la dernière fois le 
baccalauréat dans son ancienne version.   
 
Elèves à besoins particuliers. Le LFDD offre des dispositifs avec la mise en place des PPS , pour 
les élèves handicapés , des PAI pour les élèves avec des allergies , des PPRE pour les élèves 
ayant des difficultés dôapprentissage avec un aménagement des horaires , des PAP pour les élèves 
avec des troubles du langage. Nous connaissons très bien ces questions, donc nôhésitez pas à venir 
nous consulter si vous avez besoin.  
 
ORIENTATIONS 2019 - 2020 (voir présentation en annexe) 
 
Son commun avec la Direction et le Comité de Gestion.  
Ambition affichée, cela fait du bien. 
Oui il est toujours difficile de faire le deuil dôun ancien système mais quand on goûte à un nouveau 
système, on sôaperçoit que côest mieux. Certaines nouveautés ne plairont pas à tous mais nous 
voulons faire ®voluer lô®tablissement, avec une restructuration très large, et ambitieuse. Nous avons 
tout pour faire que cet établissement devienne dôici 4 ï 6 ans un lycée international, ce qui dit cahier 
des charges conséquent, avec recherche dôenseignants nous permettant dôobtenir « lôétiquette 
internationale ». 
 
Cette année, la semaine des lycées du monde se conjugue avec les 30 ans de lôAEFE. Côest un 
évènement important.  
 
ADN Seconde : pour la première fois nous sommes inscrits à un protocole pour permettre à des 
élèves de Seconde de partir deux mois en échange dans un autre établissement. Les élèves de cet 
établissement seront quant à eux accueillis au LFDD.  
 
COMITE DE GESTION (voir présentation en annexe) 
 
David DOLEDEC, Président du Comité de Gestion, prend la parole.  
Nous sommes un nouveau comité de gestion.  
 
Les membres du Comité de Gestion se présente.  
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Nous travaillons tous plus que prévu pour le Comité de Gestion et pour lôécole, nos femmes et nos 
enfants le regrettent. Mais nous nous engageons. Nous sommes arrivés dans un contexte de 
rupture entre tous les acteurs. Nous voulons essayer dôam®liorer les choses, et assurer 
lôexcellence de lô®cole.  
 
Pour cette année, nous avons trois priorités dôégale importance :  
 

1. Le mise en conformité de lô®cole par rapport ¨ son statut : nous avons rencontré Mme 

lôambassadrice qui commence à faire déjà du lobbying auprès des instances politiques. Tous 

les indicateurs sont au vert. Mais il y a beaucoup de travail : on espère que dôici janvier 2020, 

nous aurons une école qui paye ses taxes. Les changements de statuts vont prendre plus 

longtemps, jusquôà deux ans, et côest là que lôAmbassade va nous aider. Le poids des taxes 

est également un problème. Nous voulons trouver une solution équitable, on ne veut pas 

perdre les parents, ni les enseignants. Nous essayons dôidentifier comment faire des 

économies afin de proposer une solution de compromis. Nous allons également essayer de 

rester transparent et intègre sur les choix que lôon va faire.  

 
2. La vision long terme. Il nous parait important de ne pas mettre en place des solutions de 

court terme. Nous voulons réfléchir à ce que veut lôécole : carte des langues, enfants à besoin 

particuliers, pédagogie, etcé Monsieur GERARDON, lôa dit, la délocalisation nôest plus à 

lôordre du jour. On doit réfléchir à ce que lôon souhaite faire de notre école. Nous devons 

réfléchir à comment réorganiser notre école, plus moderne, plus belle, plus dôespace, avoir 

une piscine, pour être plus compétitif sur le marché kenyan.  

 
3. Priotité 3 : le quotidien. Ce quotidien est très lourd et prend énormément de temps. Mais 

nous ne pouvons pas lôignorer. Nous ne pouvons pas gérer le quotidien sans penser au long 

terme. Dans le quotidien, nous avons notamment le problème du parking à gérer, nous 

travaillons dessus avec lô®quipe. Il y a d®j¨ des solutions avec dôautres parking à côté pour 

faciliter le flux de véhicule. Il y a également le recrutement et aussi une réflexion sur la 

garderie pour laquelle nous souhaitons offrir un vrai service et vrai accompagnement des 

enfants.  

 
En termes de fonctionnement, nous travaillons avec la Direction dans le cadre des Commissions. 
Certaines sont fermées aux parents car sensibles (cf. présentation en annexe). Dôautres sont 
ouvertes. Nous souhaitons que les parents sôimpliquent.  

Si certains parents sont volontaires, et veulent participer aux commissions ouvertes, ils sont les 
bienvenues, mais nous recherchons un engagement sur le long terme de ces parents.   
(des fiches pour sôinscrire aux commissions circulent dans lôassemblée) 
 
ELECTIONS  
Les candidats se présentent à tour de rôle.  
 

¶ Havar BAUCK, je suis le père de Sunniva , je suis nouveau , ancien de deux lycée français ̈  lôétranger 

à Oslo et en Belgique . Je suis norvégien. Non francophone de naissance, jôai appris le français dans 
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ces lycées français. Côest un système excellent. Je souhaite la meilleure scolarité pour ma fille et sa 

petite sîur. Je suis en Afrique depuis 17 ans. Je suis venu au Kenyan sous le régime de Moi. Je suis 

entrepreneur, jôai cr®é une société en 2014 qui propose des technologies dans des hôtels dans 18 

pays. Je connais la gestion dôune entreprise et dôune organisation au Kenya et bientôt mon passeport 

sera kenyan. Je veux représenter les parents français et les non français, et aussi é « parle en 

swahili è é. 

 

¶ Andi MUAMBA, je suis allemand, congolais, belge et jôai grandi entre la Belgique et le Congo. Arthur 

a fait sa rentrée en petit section et je suis le mari de Louise qui faisait sa rentrée en petite section au 

LFDD aussi il y plus de 30 ans. Et jôai ma belle-mère qui était enseignante dans cette école. Cette 

école fait partie de nos souvenirs. Je suis directeur financier pour Médecin sans frontière au Kenya. 

Jôai travaillé dans la douane, 8 ans pour les ONG, dans le transport fluvial et jôai aussi eu une galerie 

dôart ¨ Kinshasa. Jôai travaillé au Congo, au Niger, en Irak et aujourdôhui au Kenya. Jôai un Master en 

sciences de gestion en Belgique, une certification en contrôle interne, et en gestion des subventions. 

Je môengage à consacrer le temps quôil faudra à cette activité. Mon travail et mon domicile sont à 5 

min en voiture de lô®cole donc je peux intervenir à tout moment en cas dôurgence. 

 
¶ Absents : Paul EKURU et Sandrine PICOT. 

 
¶ Stella FISHER : 3 enfants au lycée. Nous sommes arrivés cette année de Dakar, côest une grande 

découverte pour nous. Nous avons trouvé compliqué de faire cette rentrée mais nous avons aussi 

découvert toute la bienveillance des parents et de cette équipe qui sôest démenée. Côest un sacré 

engagement. Je suis contrôleur de gestion. Jôai fait beaucoup de missions humanitaires et mon 

dernier emploi était à Dakar pour handicap international sur des financements multi-pays. Je ne sais 

pas comment faire dans la durée pour môengager pour lôécole mais je veux que cette école fonctionne. 

Quand je vois ce que vous avez présenté, nos enfants le méritent.  

 
 
QUESTIONS/ REPONSES  
 
 
Q : Ce serait judicieux que la commission sécurité puisse être ouverte aux parents. Est-ce 
possible ? 
R (CG) : On en discutera. 
 
Q : Comment sommes-nous avertis des commissions ?  
R(CG) : On va envoyer un email et on enverra les invitations à chaque commission aux parents 
volontaires.  Côest une heure ou deux heures par semaine. Plutôt en journée.  
 
Q: AES We are waiting for confirmation for Saturday activity. This is very important to have activities 
on Saturday. We are waiting for confirmation, we cannot pay. What is the decision on AES on 
Saturday morning ? 
R(Proviseur) : jusquô¨ présent, il nôy avait aucun conventionnement entre les intervenants et le 
LFDD. Ce qui pouvait engager pénalement les membres du board. Nous nôavons pas de visibilit® 
sur toutes les activités qui avaient lieu. Nous sommes en train de structurer ces activités pour savoir 
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qui fait quoi. Rien nôest figé. On va désourcer des activités qui nô®taient pas contrôlables jusquôà 
présent. 
Q : mais on vous parle des activités AES du samedi matin pour les enfants, pas des activités du 
soir.  
R(Proviseur) : côest en cours. Nous devons structurer toutes nos procédures et engagements.  
 
Q: Parking : we appreciate the effort to take care of the security. However, we need to balance. 
What are the peak time for pick up? Why we cannot park on an empty parking during off peak? This 
is ridiculous, we need to have common sense.  
 
Q: Security: the system has changed. My son has to be called and he is called by the security. But 
the security does not know the children, so we wait, sometimes a wrong child is called. 
R (Proviseur) : nous sommes en pleine transformation, la signalisation nôa pas forcement était 
optimale. Nous sommes au quotidien en train de restructurer. Les équipes nôont pas été préparées.  
Nous sommes en train de les préparer. Cette sécurisation date de deux ans. Nous nous excusons 
pour les désagréments.  La communication a été mauvaise depuis ces derniers mois et vous 
subissez la sécurisation car elle nôa pas ®t® expliquée.  
 
Q : Côest pire en terme de sécurité, car les enfants qui traversent la route.sont en danger. Déjà 
lôannée dernière il y eu des accidents.  Jôai moi-même « péter les plombs ». Et ce nôest 
quôaujourdôhui, 4 octobre que vous vous êtes présentés aux parents. Et pareil pour la CPE. Ce nôest 
pas normal. Je vous ai proposé une solution par email et vous avez répondu à côté. Même à 
lôintérieur de lô®cole ce nôest pas sécurisé. Quôest-ce que vous proposez ?  
R (Proviseur) : Effectivement on se transforme. On veut améliorer la situation. Devant et derrière 
lôécole. Avec les membres du Comité de Gestion, on travaille sur des décisions.  
 
Q : Les enfants sont éjectés de la voiture le matin. Le soir côest un mélange de gare, avion et prison 
avec les talkies-walkies et les parkings sont vides à 3 heure et à 5 heure.  
R (Proviseur) : Je vous entends on fait en sorte pour que lorsque les enfants traversent la rue il 
puisse être accompagnés. Nous allons voir avec la police et les infrastructures du Kenya pour faire 
des marquages au sol. Cela prend du temps. On sôy attèle mais cela fait 5 semaines que je suis là. 
Vous aviez parlé dôune rentrée décalée dans votre email, mais ce nô®tait pas possible cette année.  
Je suis arrivée fin août. Lôannée prochaine on pourra y réfléchir.  
 
Q : pourquoi pas faire les sorties de la maternelle à 15H et celles du primaire 15h30 ?  
R (Proviseur) : On travaille dessus  
R (CG) : on va faire en sorte que le parking ne soit que pour les parents pour libérer des places. 
Mais cela ne va pas venir du jour au lendemain.  
 
Q : Problème de la digitalisation, il y a trop dô®crans au sein de lôécole. Que proposez-vous ?  
R(Proviseur) : Nous sommes à lôheure du numérique et cela devient des addictions. Nous allons 
mettre en place des règles pour lôutilisation des smartphones au sein de lôétablissement. Question 
de santé, je vous encourage à venir nous rejoindre. Comment réussir à envisager une pédagogie 
ambitieuse pour assurer cette préoccupation. On y réfléchit.  
 
Q: I was very happy to hear this discussion on the long term. I have many Kenyan friends who are 
frustrated specially at the beginning to the school year. We have been here for four years. Everything 
is depending on the teacher, some of them speak in English, other they speak in French. other say 
google translate. If you want to increase your Kenyan students, it starts by having everything in 
English. What do you think ? 
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R (Proviseur) : Nous voulons que tous les enfants puissent intégrer lôécole. Lôengagement est pris 
sur la numérisation de lôétablissement avec un projet à long terme. Ce que lôon vous propose côest 
que toutes ces questions soient le plus rapidement solutionné et ensuite on vous proposera un 
projet ambitieux pour vous. Nous voulons lôint®gration de tous avec une communication en anglais 
en français et pourquoi pas ensuite en allemand en espagnole etc... 

 

Q: I understand the challenging environment. Something is missing about community. I want you to 
keep that in mind. Interactions are important, sense of community as well. We have to come inside 
the school to feel it.  
R (Proviseur) : On va voir comment se réunir et vire ensemble.  
Q : A 5 heure les voitures étaient entassées, on ne voit pas les enfants, il peut y avoir un accident. 
Ce sont des petits gestes que lôon peut faire. Prenez notes et commencez par quelque chose. Pareil 
pour les AES. Cela doit être expliqué. La communication est le vrai problème.  
R (CG) : La communication a été catastrophique. On réfléchit. Paul y travaille, côest notre expert 
communication. On démarre. Si dans trois mois rien nôa chang® vous pourrez venir vous plaindre. 
Sur le parking on est pass® dôun extrême ¨ lôautre : on se garait pour faire ses courses au Yaya, les 
chauffeurs restaient là des heures, etc...  Mais il faut aussi que les parents fassent un effort.  
 
Q : oui il y avait beaucoup de chauffeur toute la journée. Et maintenant un autre extrême. Mais 
jôattends 20 min pour venir chercher mes enfants et côest tout aussi risqué. En plus quand jôarrive 
sur le parking il est vide. Les gens peuvent rentrer pour chercher les enfants. On ne compte pas 
rester à prendre le café.  
R (CG) : A discuter  
 
Q : remarque: Letôs be constructive and supportive to those parents that we had elected. They are 
doing an amazing job. For you Mister KEIREL welcome to Kenya. This is a private school. I just ask 
for solutions. You have talk about the security and the parking. But the school is very exposes to 
any snipper. Thanks, you so much.  
R (Proviseur) : Merci. Quand je vous ai rencontré lôann®e derni¯re lors de ma visite, vous aviez 
promis que tout serait réglé. Et ce nôest pas le cas aujourdôhui.  
Par exemple pour les Lunch box. Les lunch box ne sont pas autorisées. Donc dans un communiqué 
je dis que nous interdisons les lunch boxe. Mais des parents me disent quôon ne prend pas en 
compte les enfants à allergie. Les lunch box sont autorisées à lôentrée mais sont encadrées. On ne 
veut pas que les enfants mangent nôimporte où. Venez nous rencontrer et construisons ensemble. 
Je veux ajouter un mot sur la communauté. On essaie de comprendre comment on peut 
communiquer ensemble. On y travaille côest ouvert aux parents. 
 
Q: As a parent of PS, I want to say thanks you. Everybody were friendly and so far, I have a very 
good experience.  

 
Q : sur la sécurité je ressens comme une barrière entre lôécole et les parents. Je voulais avoir un 
rdv pour le secrétariat. Mais quand je suis arrivée on môa demandé si jôavais un rendez-vous. Je ne 
me sens pas ¨ lôaise avec ce processus.  
R (Proviseur) : avez-vous pu rentrer ensuite ?  
R (Parent) : oui 

 

Q : Merci au nouveau Comité de Gestion. Je voudrais aussi que lôécole ne se transforme pas en 
bunker. Les enfants restent plus tard pour aller voir leurs camarades et aujourdôhui ils trainent des 
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pieds et ils se plaignent en allant à lôécole. La sécurité nous tient à cîur mais il faut trouver un 
équilibre pour que lô®cole reste un lieu de vie. 
 
Q : Nous sommes des parents et on nous refuse lôaccès. Côest frustrant. 
 
R (Proviseur) : Merci je nôai pas de réponse immédiate. 
 
 
Mot de la fin  
Par M. David DOLEDEC, président du Comité de Gestion : on a eu des débuts difficiles, mais on 
va y arriver. On peut essayer dôavoir plus de place pour les stickers vert et bleu. Il faut pouvoir 
discuter ailleurs que tous les trois mois en AG. On entend ce que vous nous dite puisque on vit la 
même chose en tant que parents.  
Merci.  
 
 
Le Président clôt la séance à 21h00.   
 
 
DEPOUILLEMENT DES VOTES ET RESULTATS  
 
Dépouillement en présence de : 
Á M. Benoit KEIREL Chef dô®tablissement  

Á Mme Valérie SIMON (parents dô®l¯ves) 

Á M. Eric DUCROIX (Vice-Président du Comité de Gestion) 

Á Mme Laurie PALUMBO (Chargée de mission auprès de lôAPE) 

Nombres de votants : 67 (pour le vote) 
Á Pour le poste de membre du Comité de Gestion : est élu Andi MUAMBA   

Á Pour les deux postes de contrôleurs de gestion : sont élues Stella FISHER et Sandrine PICOT  

Á 1 vote nul  

 
NB : 67 votants ont été comptabilisés le soir du dépouillement. Lors du recomptage des bulletins 
le lundi 7 octobre, 68 bulletins ont été comptabilisés. Il y a donc un écart dôun bulletin sans 
incidence pour les résultats finaux. 
En effet M. Andi MUAMBA a été élu avec 40 voix et Mesdames Sandrine PICOT et Stella FISHER 
étant les seules candidates, ont été élues automatiquement.   



 
 
 

9 
 

    
 

     
 

   



 
 
 

10 
 

          
 

        
 

          
 



 
 
 

11 
 

     
 

      
 

       
 



 
 
 

12 
 

              
 

             
 

              
 



 
 
 

13 
 

             
 

              
 

            
 



 
 
 

14 
 

          
 

   


